
retire le Père Hénault. Arrivé ici en mai 1904, cet infatigable 
missionnaire bilingue a été presque continuellement sur la brè­
che. Entre deux retraites d’été, il trouvait encore le temps de 
s’employer à la desserte des pèlerins.

La communauté perd en lui un ouvrier bien méritant de la 
première heure et surtout un joyeux confrère.

Que Notre-Dame du Cap l’ait en sa garde !

Nouvel orgue

A la messe de minuit, nos fidèles ont eu le bonheur d’inau­
gurer un nouvel orgue de $3,(XX). Le fait mérite d’être con­
signé dans notre chronique, car, assez souvent, l’orgue en ques­
tion grondera pour nos pèlerins assemblés dans l’église parois­
siale.

Salut, honneur, merci, prince de la musique I 
Tu rehausses le culte et le rend pathétique !

Salut, honneur, merci ! Sois béni pour tes chants ! 
Par eux tu fais du bien à tous, même aux méchants,

Sois béni de nous tous chrétiens qui t’admirons !
Merci pour tes accords qui passent sur nos fronts,- 
Comme de doux zéphyrs, comme de fraîches brises ! 
Nous saluons en toi, lame de nos églises.

(Chanoine Henry Calhiat).

Coup d’oeil rétrospectif sur Vannée 1915

“L’année”, a-t-on écrit, “est une couronne qui se compose de 
fleurs, d’épis, de fruits et d’herbes sèches. La couronne de 
1916 est particulièrement riche en fleurs, en épis et en fruits.

PELERINAGES

Au mois de janvier, nous nous demandions avec anxiété 
si nos appels seraient entendus, et si Notre-Dame du Cap atti­
rerait beaucoup de monde à son Sanctuaire ?... La question 
pouvait se poser, vu la dureté des temps. Néanmoins le nom­
bre de nos pèlerins a dépassé nos prévisions.


